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| “\\LA HAYE, IEUDE 7 DECEMBRFE. 
wie are u B RE n hdmi N 
5 Revde' politique. | 
Deux nonvellesdelé plus haute gravitò nons amivent aujour- 
Fhui del'Altdnragne. L'empereur d'Autrishe, Perdinand Ter, 





Vent d'abdigier en faveur de'son nevea, l'archidue.Frangois. 
Joseph (!f; —et le-roi de Prusse a dissous l'assemblée na- 


Kionzte, feit publier une constitution oetroyée et complété en 
partie son wire: ne ner 


ha vonwede-djVabdieation de l'emperear d'Autriche nous ; 


Avsit-ârd:arioicde-hier par la Gaszetie de Leipzig ; mais nous. 
z Wid Sames abistenu de la reproduire, parce queles juurnaux 
spör' ‘fes nouveltes de: Vienne, à la:date 
Uu2, n'en fatsatënt aucarië mention: Wais,auijdürd’hui,nous avons. 


de Berlin qui nons Ájspörtaient 


Bons: les yetwedes doduments offidiels de V'abdicativn commüni- 


quòs,leddévem bre, à la-diète autrichienne assemblée à Kremsier. | 


L'abfmtttion a eu lieu à Ollmräuz, samedi dernier „en présence 
dette fa famille impériale, des membresrdu cabinet, du prince 
dé Windischgrátz-et du ban de Croatie, Le président du conseil 
a donné lecture à l'assemblée de l’acted’abdication, et l'archiduc 
‘Frangois Joseph #:été-proclamé empereur d’ Autriche, sous le 
nom de Frangois Joseph Ier, aux acelamations de toute la diète. 


Dans \'acte d'abdication, se trouvent franchement indiquês les : 


motifs qui ont déeide l'empereur Ferdinand à prendre.une pa- 


‘Yeille résolution. « La gravitó des évónements qui se sont accu- 


titwlés dans ces derniers temps; est-il-dit dans ce document, et la 
MAbéssitó intofitestable de donner plus de développement à la 
‘róêmganisuetor dee formes gouvernementales que dous avons pro- 


“rides 4u mois de mars derniet, nous ont vanvainen qae pour: ter- 
miner cettegrande wuvre, il fatlait des-forces plus jeunes que les 


nôt tes, ». t 


Comme lá eodrbnne revenait dedroit àù frère unique de l'em-- 


‘pereur; \'archiduc Charlés Joseph a abdiquê à son tour en fa- 
‘veur de son fils. Lé nouvel empereur, Frangois J 


‘montant sur'le trône, & publié un manifeste, dans léquel il pro- 


‘met de marther wrec les idóes de T'épaqueet:-de hater les institu. 


tions de pays ewrtes principes-d'une vóritablè liberté accordant 
des:droits égaur à tous les peuples de l'empiré - he 
1 Un'fäepórmnnifestigsgst plpentò à la diète pour l'engager à ter- 
miner We phesphi 






haniifiterent possible A'gtavre de le Gonstitution.. 

Ye nouvel ermpbrour a maintenule nihmiktòre A, le baron Gul. 

her a òtò adjoint auestijngt, cone mitisirgsans poftefouilie. 

a Apr s la lecture dèreèd-dlsope docuarenis, lb prtaiderit, de la 
165 Pros or rbe Ag eer DRE ENER NG 


ELD STOETEN MOTD US ; ek dit, artec 
‘Ún vivatgbuóral. Toùte la chambre s'est levéeet a saluê le nou- 





‘velemgpertúrpar trois visat. JE | ; 
“Sar le proposition d'an membre de Ia diète, une nombreuse 
députation doit: sé rendre à Ollmütz pour fêliciter l'empereur 
Frangois Joseph de son avénement au trônes neautredéputa- 
tion prêsentera à l'empereur Ferdinand une adresse de remer- 
oiemerits four taates tes libertés dont il adotò le payset les bien- 
‘faitsdont il l'acambiä,. — … as rd Eene 
Le roi de Prusse , pak-uin-rösorit royal en. date d'avant-hier,. 
à dissous \'asserhbláe nationáte. Ge: regorit se base sur cette con- 
‘sidbration que levdernièeas séances-de l'assemblée ont démaon- 
tré à l’óvidence que ce corps lógislatif ne saarait.remplir le but 
de sa mission, sans violer la digmité-deda couronneet sans porter 
atteirite'à la prospóritó génòrste du pays. Get arrêté a ete pris 
‘sar un vfPErt du ministère, en datedu même jour. Danscerap- 
port, le ministdgtfait | historique des ávénements qut ont en lien 
àla fin du web d'octohre et qui ont amené la translation 
dela dièteà Brandenbaurg il ajonte que la grande partie de 
Ha chumbrea continné iMégatement ses séances-à Berlin ; qu'à 
Braaderkraurgdeshenbrp he s'est pasd'abord trouvée en nom- 
bru suffisarit:frotit pergvudreaotêr et-qu'ensuite, lorsqu'elle fat en 
‘hombre, cette sims fraetten quitte brusquement lasèance, pour 
‘epbotrer ais toate delilióration, Tellès sont les raisons quidé-. 
“erdent le vaïristère bjwaposer au voile dissolution de lachambre. 
“u Gette:dissókuign. devant amenergne longueinterruption des 
Brerwar: législatif de l'assemblóe canstituante, le ministère a 
Wrutnis-en même. temps aufoi. un projet: de.cnostitution.à 0C- 
froyer à son peuple et basée dur bes .lihertós, promises aú;mois de: 
“Vitigs-dernier par let. Gette eonstí tutiom, sera soutiise auxidé- 
Kildbagions:desnanwelies chambres. | 
‘Cltternouwelle donstituian que aous: 


evans sopt les zeur ae: 


he 8agtie per decelle proposée par lé commissiörcönstitnante, | 
n et EEE 


du roi y est. maintenu, ainsì qué les mots par la Grace, de, 
articie 4 quidevait contenit l'abolition de la noblesse. 
Wwotd del’ ancienne assettrlée, ne parleque de l'éga- 
ge-Penssiens devant la Jäf, Le droit de reunion est 
weg.sunt maïntentié, be système de daalité pour 
“a tégislaturé #kintrodait ; la première chambre se composera 
de 180 membfokgät neseront pas élus directement par le peuple; 
Ja seconde chânibets; airra 350 deputés-qai- seront choisis par le 
oppe: Le roi a le-däcit de ‘proroger ou de dissqudre les cham- 
EORES, ett BAER ar gee RE ne 
#1 Les'élektions pour la seconde chambre devront. se faira de la 
“Manière anivante: Tout Prussien, àgéde:-24-ans, adroit de voter. 
“Paar. le chojt: des blecteurs (Urwâhter). Il y-aura nn êlectegs par 
rs qui choigifönt les 
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30; amesiBerpopulatidti; ae sont les electeu 
adh uiëns- Poe) ns tk B Arae it en 
Disdrenélectionsauront. lieu, savoir» le 22 janvier, geront nom- 
Asha elgúteurs.qui s’assemblerant le-5 fävtier, four élire les 
ús. 'de la sècoude chambre: ke 12 fóeriep,. or :procèdera à 
des membresde la première chambre, etle26-février, 
kanfires seréunivont à Berlin. ei 
EDEN 6469 6 Meent E ge rh We E KE e 5 : 
U -Leridtidetvmpersts , Fianeoie Jasephler, file de larchiduc Francois 
“manders: r@tsdpde princesse Sophie, est nó en. 1830. L'ompgreur Ferdi- 
at deep rna tröne, le 8 mars 1835; son rêgne a donc duré treize ant 


set son Ear 
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ph Ier, en 


“voudrions pouvoir espôrer que la régrobation avec laquelle la 





_Nas prêrisions d’hier sur les affuites d 
röalisges complétement. C'ôtait, au reste 
decetfe situation de plus en plus tendue.:M 
natre ceeur que les nouvelles êlections;aij 
composer les chambres d' hommes diggesk 
ton, prasstenne, et ‘gai évitent ces.dógsfjn 
4’ une partiedel’aneienneassemblée a 

On # enfin des nonvelles certaines dit ú 


confinmös, Avant-hier, legénéral Cava 
Aveo quelque embârras, À l'astomblóe,k 








_ 
w ‚ de 


êtait pmettet ú Bwdter uumis qu’il Des 


‚Ténare, Que penser maintenant derht. 
cöntmuniquée an Moniteur du soir.et qaì aûnofigait l'embar- 


puis sa reläche forcée en Corse? et des termes si positifs de la 


de signaler de nouveau la coïneidence qui existait entre cette 
première dépêche et la prochaine ouverture du scrutin pour 
Pelectian da président ? Btait-ce sans raison que l'on vayait 
dans toút cela une raanceuvre électorale? Toutefois, on ne peut 
nier que cette déceptìgn ne soit d'un fâcheux effet pour la can- 
didature de M. le président du conseil. 


… Tout projet d'expêdition de la France à Civita-Vecchia est 
majhtènant abandonné, Le roi de Naples, dès qu'il a eonriu la 
prâsence du saint-pèredans ses Etats,est accouru desa personne 
pour lui offrir l'hospitaljté. Provisoirement, le pape ne parais- 


nièfes nouvelles regues par le gouvernement frargais et cam- 
muniquëes avant-hier parle général Cavaignac à l'assemblée 


nationale, Il y a donetrès peu, pour la France, àespórer de la. 


mission deM, Corcelles, qui s'est embarquê à Marseille pour se 
rendre à Gaête, où |’ambassadeur de France à Ronse, M. d'Har- 
court, est aprivé de son côté, Il n'y a donc pas de probabilitë, 


lachrêtienté. 
‚ On n'a, du reste, aucuns nouveaux détails sur ta situation des 


'ohoses. dans les Etats romans. La tranquillité ne parbit pas: 


‘avoir,été troublâe. Une chose digne de remarque, c'est que la 


plorables événerents de Rome. Le Tempo, 
cet enthousiasme inqua e Hliennes pour ta po- 
pulatiou qui a forcé le successeur de Saint-Pierre à abandonnet 
le siége de sa puisssance temporelle et-apirituelle. 

-Les chambyes napolitaines;qui étaient convoquêes pour le 30 
novembre, #fennent d'être prorogéesde nouvean au l®r fóvrier, 
par döeret roval, La révolution romaine paraît être la cause do- 
minantede cette mesure. ee 
La Gágette de France annongait avant-hier à Paris que Char- 
les-AÁlbert…, roi de Piëmont, venait dé mourir empoisonné, 

« Nos informatiotts.particulières, dit à ed sujet I' Estafette, nous 
permettent d'affikmer qu’aujourd’ hoi, à six heures de l’après- 
midi, l'atmbassadear du roi Gharles-Albgrt à Paris n'avait regu 
aucune commyuication touchant cette nauvelle,dont l'inexacti- 
tade nous parait démontrée. » Nous ajouterons que les lettres de 
‘Turin, en date du lerdécembre, ne partent en aucune manière 
de ee fait. G'est donc évidemment une nouvelle dont on voulait 
‘faire ùn coup de théâtre dignedû triste drame qai commence à 
\'assassinat de M. de Rossi. Il n'est en rien, Dieu merci. Nous 


dernière rêvolution romaine estaccueillje dans le monde entier 
va réagir d'une manière heuteuse’ sur I'Ítalie, et y produira un 
retour si nécessaire vers ùn ordre de chóses dans lequel l'in- 
gratitude et l'assússinat ne seront plus placés au rang des vertus 
‘politiqtes. Kent | 

_ Prois jours séutenrent nous séparent dù moment où les Fran- 
gais vont ètre appelés à déposer dans l'urne du scrutin un súf- 
frage qui devráit dire: Au plud digne! Si l'on jnge des deur 
candidats pr les journaux qui les attaguent et les appuient; on 

pourrait afficnier que les Frangais vont donner la prêsidende de 

la république au dernier des hommes, Ainsi, avant qu'un 

homme soit lu, on luïmet le mantean de pourpre,-eù pláce le 

rosedu datis ss mains, on lui donne dès suufflets,"bn ut vrache 


au visage,et l'on dit ensuite : Ecce homo!  - 


‚Une pareille situation ne peut convenir à úne nation sense, 
Est-ce là la république? ‘ePour'moi, dit Salluste, je mesentis. 
éoinme la plupart, porté, dès ma plas tendre jeùnéste, à recher- 
cher les emplois dela républiqne. J'y éprouvai bien destra- 
‘verse; au Îieu de là pudeur, du dósintéressement et de la vertu 
régnaient l'audace, la corruption des suffrages,'et V'avarice, » — 
C'est done toujours la même chose. a ee 
“En attendänt le moment décisif de V'ólection, lá latteamène 
ehaqub jour ‘ses dèraonstrations. M: Dafanre, qui sëmble avoir 
pris au sórieux ses conviotións rêpublieaines de fraîche date, 
né veur päs, âke qu'il parait, qu'on puisse Juf reprocher de 
n'avóir pas'T'ardeur qui convient aux nóoptiytes. Il vient de 
publier une nouvelle circulaire pòGr réchauffer le zlëiesfono- 


tionnaires. Il leur recoüimande, surtout la surveillance du, 
scrutin. Pour êtré nét, c'est un dêrnier effort qu'il sollicite en’ 


faveur du général: Cavaigwac. nd 


On attfibue à M:Thiers l'article fort. remarquable intitnlé : Pd 
Aur moddrésdä France, qhele Constitutionnel vient.de publier 


et dont.nous reproduisons:plasdeindes principaux passages. …, 

‚Le calmé-qui ‘depuis ‚quelques. jours..règnait à, Paris, se 
„eharge maintenanten une:sotte d'agitation à laquelle on devait 
s'uttendre; ew préscheerde láérisëpolitiqne que la France, tra- 





saauhaitonsde tout. 
bt. poer ésultat' de: 
veprósegter Ja na-. 
mies eonfls, autant: 
Pehâd les provoqner. 
int ‚Les doutes que: 
nons avons exprimes jusqu'iei sur V'arrkgdjt: du souvernin-pon-' 
tifeen France, dans les circonstances aetdjtles, sont pleinement 
jr est venu annoneer, ; 
ionsle, que te.pape 

aamubarqguê ser le | ocauperk 
\&pöche,télégraphigne if 


qyement de Pie IX sur le- bateaurà vapeur frangais le Ténaré, 







première dépêche: «Le pape se rend en France? » Est-il besoin’ 


sait pas dispose À quitter Gaëte, Telle est la substance desder- 


. . ak dj . a 5 € « d b 
anjourd hui, que la France doive recevoir sur son sol le chef de 


presse ilafienne tout entière qui, pagtnut, en Toscane corimeen : 
Piëmont, comme dans les Etats.romains, a àsatête des éerivains. 
„du parti exa}té, est gn. guelque sore hnanime 4 adhèrer aux dó- : 
„Jaurnal òficiel da, 


par, sennerement optie, Karpen Re Ee eren à 


… Bors-tg-puc. Nombre des votants 8 







‚N.E.C. J, Sassen a obtenu 423 voits.. Kn 
_ Hrosnen. Nombre des votants ÓBÛ: ;II s'agissait dedfátection 
du deuxième candidat à la Première Chambre. M, Hapèdoes van 


tenu qúé 141 voit.' “ 


„: Nous.sanstnes à mêmè'&ujourd'hui de ‘doe 
eau dötails rölativerkettaux élections devider On sait döjà 





:Châmbre ; ‘mais nous'dvions été mal jef 
„scrutin: de .ballotagádevrait avoik 
‘second cândidat, Hem 





pour cette même £hambre. „Vat 





BUREAU DE LA REDACTION 
à La Haye „Spur, ne 75, 
BUB AG POUR L ABONNEMENT ET LES) 
. Ee : „ ANXenass, Á 
mg Ches H. van Weelden, ti braire 
ed Ki chez les Höritiers Doors 4 
raires Lange Poote, à La Î 
Les lettres et paqriels deiventÂ ét hs 
envoyés aka diction fran êtr dëNp 


tienge la solution. Les rassemblements se sont renouvelés avant= 
hier soir, et les clubs ou réunions électorales quiavaient absorbó 
la plüs grande partie des orateurs en plein veat, ont fourni ua 
rombreux contingent aux lieux ordinaires de ces réunions: 
A vant-hier,dans la soirée,desgroupès, composès en grande partie 
de bötrgeois,se sont montrós sur plusieurs points. Après la pré- 
sidence, la question italjenne est celle dont on s'occupe le plus 
‘daag oes clubs en plein vent; on-dósirait vivement l'arrivée da 
Pepeen France. La poputertò de Pie IX, an moment affaiblie 
par le choix qu'il avait-faitide M. Rossi pour premier ‘ministre, 
augmente beöancoup à Paris, La police ne parait pas, du reste; 
henucoap deeeërässermblemdhts. 
La question. d'Orieut , doat và ne, s'econpait gur) ” 
duipttis les graves drénemönts dont 'T'Eùropeodtidentále est Te 
théâtre, menace de se eomptiquêr de nouveau par súite’ dela 
mort d’ [brabin pacha. Aussitôt après avoir requ la'nouvelle de 
cette mort, le vice-amiral Baudin aetpédië à Alexandrie la 


 frógateà vapeur le Panta, avec un pli- pour le représentaht de 


la F rance dans cette capitale. IL paraìt quae les-partisse dòs- 
sinent déjà en Egypte, où rógnait, ‘â la-date des dernières ou 
velles, unecertaine agitation. En GEAR 5 





} 
BLECTIONS. 


Il nous reste encore à faire connaître le résultat des élections 
de deux districts de la province de Zélande: 

Gozs. 
la Seconde Chambre, M. P. J. Bachiene a obtenu 259 voix, et 
M. van Deinse 246; en sorte qu'un scrutin de ballottage doit 
avoir lieu. Il en est de même des candidats à la Première Cham- 


Nombredes votants 598. Poar l'élection du eandidat à 













verseet de la grande question dont le paysattend avac impa= À 


bre; uu second serutin-aura liett entre MM. J.J. vanden. Bosch 


et A. Krkebeeke, d'une 
Maere, d'autre part. ij 
‚_Sturs, Nombre des votants 634, Me D. van Eck, ayant obténu 
495 voix, a été próolamaá membre de la Seconde Chambre. Au- 
can eândidát'à là Première Chambre n'ayant réuni la majorité … 
des snffrages, un serutìn: de ballotage aura: lieu : 1. entre MM. 
A. Kakebeeke(309 voix) et-A..Piaké (305) et 3. entre MA. A. B. 
Thomas (113)et CG, L. de. Maire (68). - es ek: 
Ces nominationstersrinent le résultat des élections générales 
dans-les provinces da royaume, Et appertdes difórèntes Fistés 


part, of MM. F‚N. van der Biltet Ch: do 


que, relativement aug candidats à la Secowdé Chiábabre qui ont 


Sheene mnsjorlë Wist 49 vananekd ant Shâ lis das leed 
| aptamds deputés, tandis que. 










districts bletatiur B 
trè les deux ‘membres qui ont obtenu le plus..graadtembre de 
suffrages. Aes a 

Dans plusieurs autres districts on doit procóder à une nou- 
velle élection, par suite de la double nomination du candidat, 
Les membres nommés dans différents districts sont MM. Albar- 
da, Thorbecke, Wichers, Storm, Nedermeyer van Rosenthal 
et Storin van *°s Gravesande. de 

Quant aux élections des candidats à la Première Chambre ; 





Bu 


on aväït à nómmer 138 candidats; 2 dans chacun des 68 dis- 


tricts électoraux, De ces 136 candidats 69 ont été nommós au 
premier tour de serutin par la majorité absolae, de manière que 
pour 87 candidats il doît y avoir un seratin de ballottage. Piu« 
sieurs candidats à la Première Chambre ont été nommésen mè 
me temps dans différents districts électoraux , par consóquênt 
il faudra recourir à de nouvelles élections dès qae les candidats 
auront fait connaättre leur optidn, ee 
— Dans quelquês districts êléctoraux on a dójà prapédó; an 
serutin ‘de ballottage. Noaspublions ci-apròs let résnitats des 
nouvelles élections: * "ae : 
Brabant-septentrional…:::; 









ek S Pen . . 

À Sk RE LL. Á. Luyben „ 
ancien tmembre de la Seconde Chambre,abtenu 426 voix eta 
été proclamé membre de cette Chaôffs Son concurrent „Me 









Almkerk a obtenu 391 voix ‘et MeF. X. Verheyen 227, M. wan 
Almkerk a done été ep ay Arden Re 
« Einnnovem:: Un serutiú-de ballottage a eu liegpour fa.deuxiè. 
me candidature à ta: Première Chambre entep Ml. L. van Sasse 
van Fsselbèt M: F‚WiGetje. Le premier #DBtenu 185 voix sar- 
327 votatits et a été proclamé candidat, Són concurrent n'a obm- 


Brioa. Dansant serntin da batlot(age qui a eu lieu entredfif it. 
le baron Nahtiys van Burgt et Th. Cerbers ‚ce deririgt. a, obte- 
nn 535 voix et le premier ‘séulement 247. Par éonsèguent M. 
Ch. Cuypers a été proclamé 2° eandidat à la Pégaiière Chambre. 
Beneen-op-zoox. MM. L. oan Lightenvelt „ministre des affai- … 
res êtrangères et L. van Sasse van Yssel} ont .èté proplamgs,: 
candidats à la Première Chambre. — : tend 


ves os Ledlollande-Mèésidionale. nies 


Lue, Un serutin de ballousgê® u Ken pour l'áleétië god dids 
digen ProuiërdOhutibre Ont étò nors Wi. 
lejbaron P, H.,Taete van Amerongen et G, P, van Ogfijshe, 


„ik BER: 







mkh:, €) dress 


EE | EA CN 





es 


wi pier: la Première 
prmiBs’dn disant qu'un 
r la nomination de 
fmans, d, ‚dut anssi, a rónit la 
majorité absolae {253 voix) at pe boeiplamé serond gamaade 
iden ’ mantkes vor 


‚que M. de Rijk: avait ‘été-prodlatne caridî 







IS 


“je'sonl réparties par rapport ayx pêrsonne quien ont obtenu 
sjeplass-. ers 


EC MMG:3.delijk . . & . . . 277 voix. 

Bal P.C.Hafmans., . . … . … 255 » 
L. Beerenbroek . . . ..… 210 » 
O.d'Ansembourg . . . . 92 » 
De Villers de Pité . 86 ». 


‚Quant àl'éleetion pour a Seconde Chambre, nog renseighe-; 

Yhents avaient êté exacts. On sait dejë:qne personng.n'a eu, la 4 
_rüajorite requiseet que M. de Sthenpfazeel intest venu 'quele 
„troisième, de sorte qu”il restera en dehors du seratin de ballot- 
£ tâge. 





LeRoi, par arrêté du 6 de ce mois, a nomimé le lieutenant- 
„général duc’ Bernard de Saxe- Weimar-Eisenach au comman- 
dement en chef de l’armée coloniale des: Indes nóerlandaises. — 
— Par arrêté du’ 3 de ce‘ mois, le-Roi a approuvé le compte 
„gênéralfixant le montant des remisesen denrées et en argent de 
nos Indes- Orientales,et l'emploi de ces remisesen 1847, S, M. a 
‘également approuvé le’ 4* compte supplémentaire de 1844 et le 
2ede1845. el MEE 
La représentation grand-galaquia eu lieu hier aur Théâtrer 
‘National, a été des plas brillantes. La salle était comble et pré- 
sentait un magnifique coup-d'ceil par l’éclat des toîlettes et la 
splendeur des gniformes. et des costumes ‚de cour. Les grands- 
officiers de la'cuur, les ministres du Roi, les hauts fonctionnai- 
res de l'Etat et le corps, diplomatique, ‘assistaient à cette repré- 
sentation. Lorsqu: le Roi, accompagné de LL. AA. RR. le Prin- 
ce d'Orange, le Prince Henri et.le Prince Frédéric des Pays-Bas, 
a paru dans Ìa loge ‘royale, tous les spectateurs se sont levés 
spontanérent,et.au son des fanfares et.de \'orchestre qui exécur 
tait Pair national , des transports.d'enthousiasme et des cris de 
Vive le Roi! ont éclaté de tous les rangs, de tous les coins de la 
salle. Jamais peut-être l'enthousigsme. qye. fait naître la pré- 
sence du Roi ne s'était traduit par des.signes plus expressifs. Les 
mêmes acclamations ont retenti au mmument où Sa Majeste a 
quitte la salfe. a OO 


— Nous avons le plaisir d'anoncer l'arrivée en cette ville de 
M, Emile: Pradent, un des pianistes les plus célèbres de l'épo- 


que. Nous ne doutons pas dé l'empressement avec lequel getto 


nouvelle sera accueillie par nos ditettantes. 

__ Bans la discussion qui a eu lieu avant-hier dans la chambre 
des représentants belge au sujet du budget des affaires étrangè- 
ves, M. Bechamps s'est exprimê’ ainsi sur las relations de la Bel- 

„gique avec les Pâys:Bäás. 

Ua dernier mot, messieurs, relativenent à nos, ‘resatipas commerciales 
avee les Pays-Bas. Ma contiëlion profonde est qucc’est vers une alliance 
commerctale intime avec les Pays Bas, que tous nos. efforts doivent tendre 
désormais. ars 

Les événements de février ont rapproché plus fortement encore les deux 

-penples Van de l'aatre, par V'instinct d'ane défense commune contre des 
dangers communs. Mais il faut que.ce rapprochement politique regoive sa 
sanction dans leztension de: pos rapports commerciaux. Ce serait une 
faute (rs grave si les deux gouvernements, si les deux ‚pays laissaient 
éebapper les eierconstances, aujourd'hui sì heureuses, pour. donner à nos 
relations commerciales nne basp solide, large et durable, 

Notre traité du 29 juillet est un pas marquê fait dans eette vaic, L’ar- 

„tdle £9 deberträité'beffetid bn principe quien prévoit lexténsion. 

J'aià faire connaître an incident remarquable de la négociatjon qui a 

_préeédé la conelusiou-du traité du'29 juillet. Je croîs'pouvoir le faire, car 
Je n'ai-à blesser personuc, je n'ai à nuire À ancun intérêt; au contraire, 
“nous fevons cemprendre aiusi à la Hellande.nos vues, nos préoccapafions, 

nos espéranges., NO Ne 

“Le gouvernement belge vaulut donner .à cette négociation une base plus 
“large que eelle quia été acceptée par le gouvernement néerlandais. 


Kras he 


“_‘Cépendant,un principe que noùsavions mis en avant, avait é1é d'abord 


accepté par les plénipotentiaires néerlandais, d'une manière personaelle, 
“il est vrai, et sous réserve de fatificätion últériegre, mais comme un prin- 
cipe favorable aux intérêts communs des depx pays, 

Ge prineipc, voiei quel il était Nous anriotis ‘ädmúis one assimilation 


complète.du navire néerlandais au navire- belge dans toutes les relations 


entre la colonie.de Java et nos ports. Il:faat savoir qu'en Hollande des bom- 
mes d'Etat éminents, ctque je paurrais, nommer, sont d'accord sur une 
idée, c'est que pour douner à la golonie de Java.le degré da prospórité qu’el- 


Je doit acquérir, il faut, en_dehars des:rapparts de monopole avec la mòre-: 


‘patrie, onvrir à la eofonie des marchés diregts nouveaus, 
C'est ce système que nous demandionsà inaugurer dans le traité du 29 

juillet. En compendation, 'noús proposions d'admettre le principe de la na- 

“Benalisation de la plapart des produits belges qui, après avoir acquitté des 


droits modérés en Hollande, auraient pu être ezportés à'Java comme pre-- 


duits pationaux néerlandais. . 
Vork 
velopp erFEeût &ié, pour aipsi dire, et jusqu'à an. certain point, recon- 
stituer fe vg ùme des Pays-Bas par Îe côté coïmerdal, AE Eg 
t Ce prins Paï dit, àvait été admais ‚un moment, au débur dela pégo- 
cition, de \danière quai indigute tout à heaft Sil ma past 
" éerit-dans lee Meetje puis le-dire maintenant qu'il s'agit d’lm passé éloigné, 
e'estigshatót 5 caust: 


- $érôt matéziel. . 


Ig 










den obstacle politique qu’á cause d'un ébstacle d'in- 
vesile, … ", ane rie 


Je déciare que je Wadresse aucun reproche au, ministère 3 jaserois geil. 


* m'a négligé aucun efforfigopramener. la réalisatioa-qae \'art-bidu twaité 
ki Mais je mc demande corsment expliqger.qu’on refuse Äadmettre 
sagjoord’hui qu’uoe heureuse entente cordiale eziste entre les dendgouver- 

; Heiments, ee que nous aviops ponr.digs} dire obfena en principe, 

“'négotiation ‘commencée au milieu d'une guerre de représailles, et Tor 

“ ectte entente cordiale n'existait pas.au tême degré! Ee 

"Le ministre dés äffaires btrangòres l. | 
“ag réponse à M. Dechamps, a ditcequisuit: ° 

"7 Ièlionorable M. Dechâmgs nons a entretenus aussi de nos relations avec. 
Te voyanme des Pays-Bás;Àl à eïprimé de vif désir, que je partage, de vaar 
"erelátróns saccrofts e, IÌ vaud à dit el je donfirdne cetterassertion, qu’im- 

__ mSlBafenient:après: les Evenements du- LA février; nous avons fait des ten- 
tatives.pour amenerdes relations- pls: êtendues. Nous-nous sommes ap-, 
puyés sur Yart, 47. du traisé du.29 j@Net:4 886, dont I'honorable membre, 

‚vient. de Reen Kg ai ‘mais nous avtps, restonuu-que, le cabinet de la, 


‘Hage D'altachait pas, la même importanea:que. Yhonorable M‚ Dechamps, 
á eet art. 17. ° n 
L'art. 


L” 17 fait. dEpledre er propsitions d'ärtangement international de 
Yinittative du gouvernement-dés' 
Pktobdejle. Bore | 
ipaxillen.pper les imsportatinns dans nos porta des provénances de Jayagils. 
gat dfelaré ‚qu'ils, préffraient, an gontraice, Gap ges navires:saendisgent. 
ii giemsph dane. en porte hollandgie On ne doit, done paiot algeher ane 
ARegrpaartanee à Part Aj, et a) Je ne, me Wempe, V'honcrebje M. De 
RER 8 Îres-peu parlé Juj-même dans la,disgussjon du traité du 29. 







‘Ja Biëcussion. git, 8- âmené stre terrain; mais, après 
blionorabl M-Deebarips, le goavernetent ne Bouve 
























du goueernement. 


EN 


| nistre assassiné, Or, en ceci, nous n'hesitons pas à direque le 


1 dèplorables desordres, et qu'il en est le complice. En effet, sì ce 


 venusde Turin. Si, à l'heure qu'il est, on adresse au pape le 


ez que c'eût été donner an, traité anc, base beauconp plus dé-- 


ps;une , 
ue |. 


d'Hoffschinidt, dans 


‘PayeBas; eh bien, messicurs, les hommes; |: 
ye. n'onbtéthoigaë ‘aucou dédredrobtenir. Pamstmilatsan de |: 


‘pas se dispenser de démontrer qu'il n'a point négligg tes mayens qui se pré- 

sentaient poûr étendre nos rapportscommereiguz. … 7 
“Messieurs, nous ne désespérons pas le moins du mondre d'étendre cès 

rapports avec les pays qui,nous avoisiuent; cètte idée, nous la poursuivons 


constamraent, ct si elle ne se réalise pas,cela-n'aura pas du moins dépenda 





On #.avancé que le gouveEngment papal agait trakjda caugede 
Vindégendance alienng en abyndonnant bj brai de la for- 
natiog,d’ und lige itaki nue, cheval: de batzille des ad Kot la, 
técente-ròvolte et la prineipale charge articalée contre le mi 
gouvernement sarde a, la sms, copiribus à provoguer ces 
projet de ligue italienne, qui promettait tant de résultats utiles 
et avantageux, a été relarde ou frustrê, les obstacles en sont 


reproche non mérité d'avoir fait échouer un plan que lui-même 
avait formé et longtemps soutenu, cette calomnie doit retomber 
tout entière sur le gauvernement sarde, quì, ainsi qae cela est 
maintenant prouvé, n'y a accêde que par des vues d'intérêt 
privé et pour s'en faire un marche-pied à l'effet de satisfaire son 
insatiable ambition. ii 

Voici comment les choses se sont passes. Nous empruntons 
tes détails au Morning - Chronicle. 

“Immêdiatement après que leininistère Gioberti fut arrivé au 

pouvoir, il fat convenu d’ouvrir des conférences à Rome 'à l'ef- 
fet d'arrêter les bases d'un pacte fédéral. Mgr Corboli-Russi fat 
‘nommé pour y reprösènter te saint-siége, le chevalier Bargagii 
pour la Toscane et l'abbé Rosmini pour la Sardaigne. Ges com- 
inissaires se rêunissent. Le projet de ligue est discaté, rédigé el 
soumis sans délai aux cours de Florenceet de Turin. La courde 
Toscane accepte sur-le-champ et sans rêserve ; celle de Sar- 
‘daigue laisse passer un mois entier sans répondre, Voyant la 
marche des négociations arrêtée par la faute de son propre 
gouvernement, Rosmini insiste pour qu'on s'explique sur l’a- 
doption du projet de ligue proposé. dl 

‘Le ministère sarde répond enfin qu'il ne saurait plus être 
question pour le momentde ce projet, que Rome et la Toscane 
doivent auparavant fournir des hommes et de argent pour 
continger la guerre et garantir à la Sardaigne la possession de 
tout le territoire de | Italie supérieure. Ce n'est qu'alors qu'on 
traitera des bases de la confèdération prujetée,ce n'est qu'’alors, 
et pas plus tôt‚qu'un ministre plénipotentiaire sera envoyé poúr 
cet objet à Rome. he 

A cette communication, M. Rosmini répliqaa comme on de- 
vait s’y attendre de la part d'un homme loyal ët probe ; il déclara 
que plutôt que de transmettre au gouvernement papal ces pro- 
positions qui compromettaient son honneur, il prefêrait ré- 
signer sa mission, ce qu'il ne tarda pas à faire, et les conférences 
cessêrent poor ne plus être reprises. 

‚Le Morning-Chronicle termine par dire que ce fait à lui seul 
suffit pour établir l'insigne dèloyauté du gouvernement sarde, 
qui,après avoir fait échouer le projet de confédération italienne, 
s'est attaché à en faire retomber l'odienx sar ceux qui vnt mis 
toute la bonne volonté possible pour la réaliser. 





Nous publians les lignes suivantes que nous trouvons dans: 
\'Observateur belge +: nk SON ee hes 
« Il est arrivé des ‘novelles désàstreates de Santo-Thomalties Indiens 
y ont fait une descente et ont frappé la colonie d'une contribution de eent 
mille piastres. On a des craintes sérieuses pour deux navires'belges ,char- 
gés de marchandises qui soat partis récemaient pour ces; parages. Le gou- 
vernèment sera probablement obligé d'y envoyer le brick. de gucrrele Duc 
de Brahant ‚qu'il se proposait de désarmer , pâr mesure d'économie.» 





Nous appelons l'attention de nos lecteurs sur la vente de 
livres qui commencera lundi, 11 décembre, chez le libraire 
van Stockumen cette ville. 

Parmi les onvrages da catalogue provenant en grande partie 
de la bibliothòque de feu le baron Dedel, ministre des Pays- 
Basà Londres, nas remarquons les ouvrages suivants: 

… L'Atlas-historiqgue de Kruse, de beaucoup supêriegr à celui 
de Lesage (Las Cases); ae 

“Un manuscrit précigux pour |’ histoire de la Hollande, savoir: 
‘Les delihgrations authentiques du conseil d' Etat dela république 
‘batave sur la question de savoir. s"il fallait donner suite à la pro- 
position-da lempereur Napoléon, tendant à adopter pour la Hol- 
lande la forme monarchigue, Ge.doscument porte la signature de 
‘MJ. H. Appelius. a 

"La Gazette de Leyde de 1789 à 1808. 

‘La Correspondance du Comte de Malmesbury, successivement 
“ministre de la Grande-Bretagne en Espagne, près de Frederic- 
leiGrand, Catherine llet‚à La Haye, ouvrage précieux et indis- 
“pensable pour l'histoire de la Hollande. Ceg‚4 volumes coûtent 
5Oflorinsà Londres. 

Le Staats. Lezikon de Rorrger et Wercnen, complet. . 

‘Le Recueil des traités de Martens depuis le commencement 
vjusqu'à nos jours, avec tous les supplêments ;, ouvrage complet, 
en 42 volumes. A De 
“De Frassan, De la Diplomgtie frangaise. fr De 

Encyclopddie des gens du monde, ouvrage complet, en 36. 
volumes. Ee Le 

‘Heaer's Werke, complet, en 21 volumes. 

Micuaun, Biographie universelle, complet, en 52 volumes. 

Tue annvar REGIstEn, Histoire politique et littéraire de la 
Grande- Bretagne ; opvrage indispensable paur connaître \’his- 
toire de nutre époque. On reneantre très-rarement, ce recüeil, 
important aussi complet, et depr1is son origine (1758 à 1835), 
soixante quinze volumes. Plusieurs années, Aperen eelles: 
‚quiserapportent à la première róvolution frangaise, ont été. 
rédigées.par le côlèbre Bunxs. On peut voir dans Haenen His- 
toire du système. politique. de /’ Europe, ce que dit ce cêlèbre 
éerivain sur le grand. mérite et l'utilitâ-pratiqne de 1’ Ännvar. 
„Raeisrgn. La publication'de cet ouvrage se continue à' Londres, 
où l'on peutse-procurer les volumes manguants.  … 








La gaestlen,itallenne, 
(Communication faite-à la Presse) — 
‚ “Lesjournaux ministériels annoncent ce sâtin quê |’ Aatciche 
8-définitivement:accepté le choix de. Ip ville.de Bruxelles camme 
Centre, des nógucjationg relatives:& ka-questiou:ifaliense. . 


a entro les puissances médiatrices et ke, pinet autrichien. 
[:Nôus pouvons ajouter aujourd'hui que Wdeiaiar adte du mi- | 













s@negt d'oussir immêdiat 


|'avonsdonnòà nos féoteúrs, savoir: © + 
{bepa 


| pendant ta auit, Ïtapássó au milien de la gard 


Dans) note dommunication du 12, nous avanpexposé la ma-'| Puis on croit qu'il s'est embarquê sur le Fibre pour Finmiuct 
nière dont les;négociationg „ teuchant-Ia pacification, de 1:Ktalie, Ce sont Jes-anibaissadengs :d'Es ngnavet de, Erance qai.ont 00 
“Suépendues à cause de l'ingerreotion de Vienne, ont été re- aatie et gunddil 4 Bee vette. dk 




















nislère Wessemberg a été celui de déclarer à la France et à 
FAngleterre-que |’ Autriche n'avait 'Fiett-d opposer au choix de 
la ville de Bruxelles pour siége des coifèrences diplomatiques, 
destinées, à donner une sokation pacifique à la qreestion italienn:: 
Sí’nous somitnes bien infitm ós ‚ le prince de Sehwarzembers 
gei smceêde vúp Kafon' de Wessemberg daus le département des 
Snes êtrangèreg. fl 4 utri&hê, aurait temoignè de son empres-; 
dn ut les conferences ; mais le cabi- 
net de Paris, trop absorbé par des questions intêrieures ; auraitf 
fait valoir V'opportunité d'ajvurner l'ouverture des cunféren-4 
ces, jusqi’aprês la nomination da président dela républiqud 
frangaise. La même opinion aurait eté manifestée par lord Pal-3 
merstuu, bee 3 Ode ed 8 Os 
Gependant, comme il imparte que l'attitude respective des 
puissances belligérantes soit jusq'w-là dêterminée, en sorte 
d'empêcher entreelles toute collision qai pourrait rallamer la 
ge, ‘les représentants de la France et de l'Angleterre à 
ienne et à Turin ont été chargés d’obtenir quel’ Autriche et la 
Sardaigne prissent \'eogagement moral de.s’abstenir, pendant, 
Ja durée de |’ hiver, de tuut acte con{(raire a Hesprit de l'armis-} 
tice de Milan. En consáquence, le. gouvernement autrichien a’ 
promis de ne pas, durant cet intervalle, reprendre le blocas de 
Venise,et de s‘abstenir, même par terre, de louta hustilité contre $ 
la ville des.doges, à moins que les troupes impériales ne fussent} 
attaquêgs par les Vénitiens, comme lare.de, Ia,recente sortie de 
ces derniers contre la garnison de Mesire, 
En échange, la flotte sarde quitterait de nouveau les parages 
de Venise pour se retirer dans la port d'Ancône, comme il à étò 
stipulê par V'arwistice. de Milaa. D'alleurs, ce ne serait qu'en 
courant les plus grands risques, que la flatte sarde pourrait gar- 
der son avantage sur la côte de Venise pendant la saison hiver- 
nale, où le vent sivoeco souffle avec la plus grande violence dans 
le golfe. Les puissances médiátrices, en faisant, durant I'hiver, & 
êlvigner de. Venise les vaisseaux sardes, semblaient avoir plus | 
spêcialement en vuela eunservation de la flotte coumandée par $ 
amira! Albini. 5: 
L'escadre autrichienne abritée dans le port de Pola d' Istrie, & 
pourrait à chaque instant, à l'aidedes bateaux à vapeur,dont elle £ 
est bien pourvue, venir.attaqner les vaisseanx sardes, séparés les$ 
unsdes autres, par. la,grosse mer, Si l'escadre autrichienne est k 
inférieure à ld flotte sarde pour le combat en ligne serrèe, elle & 
est plus que auffisante pour attaquer les vaigseaux sardes isolé« £ 
ment, si le mauvais temps empôchait l'amyral Albini de rallier £ 
ses forces navales, Il est, en outre, de nouveau question de l'of- } 
fre fuite au cabinet de Vienne par des navigateurs hardis, grees f 
et.dalmates, d'incendier la flotte garde à l'aide de brütots, qui £ 
seraient laudés contre les vaisseaux de l'amiral Albini. Par tous f 
ces motifs, le rappel de la flotte sarde nous semble.nisez justifié, f 
Il nous reste encore à dire quelques mots sue V'egyuidu comte f 
Martini à Paris. On se rappelle que le colonel de la Marmora, £ 
aide-de-camp du roi de Sardaigne, était venu en France pour $ 
obtenir |'autorisation de placer le maréchal Bugeaud à la têtedef 
armée piémontaise, detaande à laqselle le cabinet frangais a £ 
répondu par uù refus forel. Le ministère sarde, an platôt lef 
parti belliqneus en Piëmant, vient,de charger:le comte Martini $ 
deréclather,:à. là place da marechal Bigraud, le.;gégáral-Be- é 
deu. Nougorgyons samoie:geele-doïnte. Maktini. p'atteindra pas 
plas que le. cumte. de la-Marmora Îe ‚bat de za mission, le gou- ï 
vernement frangais étant tombé d'accord avec |’ Angleterre de $ 
s'abstenir, pendant la durée des négoriations diplomaiques, de | 
tout acte s'écartant des limites de la mêdiation purement pa- í 
eifique. ë 5 4 
La Presse ajoute ensuite : | 4 
« Nous avons tout lieu de eroire qi1'une dépêche très-pres- £ 
sante est arrivée de Turin pour sasoir quella serait l'attitade du £ 
cabinet frangais ‘dans le cas où les Autrichiens, sans attaquerk 
Bologne, s'avanceraient du côté de Rome par Ja raute ge Faên-£ 
za, d'accord avec le roi de Naples ,-dans ‘les Etats duquel lef 
saint-pèreacherchá son premierasila.s 8 


AN 
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‚ Arrivée du Pape à Gaëte. À 

‚ Neus avons annoncé hier qneS. S. le pape etait à Gaöie depuis k 
le 26, et: q'te nous présamions qu'il pourrait trouver conve-f 
‘nable-d'y séjourner avant de quitter U ltalie. En effet, à Gaëte,k 
il se tronte, pour ainsì dire, en dehors et en dedana. de. sen Etats,£ 
‘dans un pags excellent, dans une ville où il est à l'abri de toutef 
nouvelle attaque personnelle, où il peut même réunir le sacréf 
collége et s'entourer de tous les Romains qu'il voudraitadmet-$ 
tre aupròs de lui, La flotte frangaise est en rade-da-port de Gaäte,f 
et notre ambassadeur s'est inis à sa -dispusition- àvec ‘toutes lesf 
forees-dont ['amiral. Baudin ae vonmendeuient dans ens park: 
‘rages; il est donc possible et bien- nátùrel qn’il n'ait.paint en-& 
‘core pris de résolution sur son départ de \'Italie, et qu'il veuillof 
attendre que les évónements qui l'ont forcé à quitter furtive-f 
ment Rune soient acoomplis. Eru £ 
Le général Cavaignac a vemmuniqué à } assemblee les détails$ 
des nouvelles qui sont parvenuês an gouvernemeùt, depuis laf 
defnière dópêchequ'ilavait fait connaître, il pa quelques jours; 
ges dèpèclies ont mis trois et- quatre jours pburatriver. Plusieurs 
‘ent mèine passé:par-Bayoüne. Blles:confirment ce quenoui 


pe à quittà Rome dans la nuit du 24 au 25 : il est arrivé 
'Guëte-le 26. L'anrbiassàdour de France est allé le rejoindre. U 
„Fénareest en rade de Gaöte. M. de Coroelles,envuyé près du pa 
‘en missison extraordinaire, estarrivó à Marseille le 3) novem 
bre, Ayánt apprisdans cette ville par une dépôche del ambang 
sadenr de:France qae te: pape était eri sûretó à Gaöte, il s'est dé 
‘eidó à partir poiuúrce port immédiateme:it. Le:gouveraenagtt 
ayant regu ces renseignements qui lui donnent l'assurance giëëf 
'S,.8, est‘htbre, ateípédië anjuurd'hui:drème eoniriondre.Basf 
“troupes qui devafent.partir.; be de Ee 
_‚Le Moniteur -toscan contient. sur la fuite du-papo de 
qu'il préténd Ôro ofoiele: : Vers une-heore du: métis 
en simple soutane, a abandonné le palais Quirinal, 
“Jagrande’ portej:la sole des :portes: da: palais-qui! 


î 















tJocal dur palais où dos dfidiers de la maisoa de: 
vont ['habitude d'aller et venir libfement. engl ( 
St-Pierre; l'église lui a été ouverte ilp.estnwd uelgue témeg 


citgawereprire. On dit quo tor 


les ambassadeurs se disputaient la personne de Pie IX; coux 
dArigigterre et AYRussie” toutalent 1e ‘conduîrg à Watte s'ceuk” 
de France, d'lspagne èt de Portugal, tenaient pour la France. 
Des lettres de Naples, du- 27,-aniencent. que le roi de Naplesst 
sa famille sont venus rendre leurs devoirs au saint-père, et-qu'il 
lara été dbnné une garde d'honneur. Ges, lettrés disent que la 
famille royale a fait de grandes instances près.du pape puur le 
dòterminer à se rendre à Naples, ce qu'il arefusé..… 
B tte ENT Röme, 2@ novembre. 
La chambre des députésa tenu séance aujorrd’hui, sous la 
'prêsidence del’ dvueat Starbinetti, Treize députêés êtaient pre- 
sents. Le hfinistre de la guerre, M. Campello, a deinandé un crè- 
dit de 55,000 écus pour fräis d'équipement nécessaire et argent 
indispensable: pour les braves soldats romains qui-sont allés dé- 
fendre \'indépendance de Venise,et sontau nombre de 4,779. 
609 ‘konmes sont malades, 60Ö-n”ont pas d'équipement. Char- 
les Bonaparte demande, quê, val'urgence, cette demande soit. 
“mise aux voix immwdiatement. Adoptò à Vunanimité. 
‚ Le président ‘éomfnanique à la chambre une adresse de la 
Fre Fógión votuitine mobilisèe, contrè le renvoi du génèral Gári- 
" baldi. Il Ht une lettre du colonel Galetti, au nom de la légion, au 
‚prolégat de Ravenne, le priant de faire suspendre le départ de. 
Garibaldi, Si une fansse politique antisnatiunale peut.avoirsug=: 
‘gêrè ùne semblâble idée, la:chambre et te ministère sont inté- 
ressés à rèvädör de pareils vrdres. Canino s'écrie du milieu de, 
la salle: Vive le génêral Garibaldi ! (Acclamations bruyantes.) 
‘== On écrit de Ruine, le 24 novembre, à \' Uaivers ; B 
_ «8, E, lé cardirial Laníbraschini est parti,” ainsi qus* presque 
tousles cardinaux. El n'y a plus à Rome en ce moment que les. 
cardinaux-Sbglia, Antonélli, Bianchi, Orioli, Gastracane. Tous 
Tesaatres, assurèst-on, Sont déjà en sûretó’ dans le royaume de: 
Naples öu bien prés d'y arriver, On'parle d'une bulle par la- 
‘guelle le saint-père autoriseles cardinaux, au cas où il vien- 
‘drait à moutif, àtehir loconclaveà Malte.» 
— On écrit de Rome, Ie 24 novembre , à l'Ami de la religion : 
__a Nous marchons vraisemblablement vers une crise nouvelte. On dit 
qu'une rupture a éclaté dans le sein du cercle populaire entre Sterbini el le 
prince Bonaparte (Ganino), B a bee Hak, Ens 
» Ce dernier, qui passe ici pour avoir soldé, de son argent, les journées 
des 15 et 16 novembre, est mécontent de se trouver en dehors du pouvoir; 
il a résolu, assure-t-on, d'atlaguer lé ministère ; el, pour renverser plussù-. 
remegt Stefhini, de le dépasser-par l'exaltation de ses passions radieales et: 
__anti-religieuses ; ceserd un curitüx combat. _ EEN 
p En attendant, Sterbini paraît disposé à s'appuyer sur élément socia- 


liste, Les ateliers nationaux-ontsi bien conduit la France à la confusion |. 


qu'il essaierait volontiers quelque chose de semblable 5 il. parle beaucoup. 
de la nécessité d'orgauiser le Lravail ; on sail, en, général. ce que cela veut 
dire; et pour reconnaître en même temps le haut patronage auquel il se 
soumet vis-âevis di cercle popülaire, il vient de ('inviter à désigner, dans 
ebaque quartier, deux citoyens qui formeront une commission du travail, et 
qui seront spécialernent chargés de sé concerter sur les möyens les plus 
prompts deni procùrer aù peuple. ee Bae 

p Un'fait ássèz reinarquable ast attitude du parti vis à-vis du elergó ; il 
ya quelques mois, lorsqu’on criait : Piva Pio nonn ! on. assassinait les prê- 
tresen plein Corso, et on les maltraitait ; aujourd'hui quele saint-père est. 
prisonnier, gn, nlinsalte plus le clergé, C'est dela tactique, mais ce n'est 
pas antre ehese.; personne ne saaraìt s’y méprendre, i 

» Oa ne doit pas davantage prendre le change :à 
phrases bypoerites de vénératian envers 
ser dans les nouveaux programmes. 

_&*» Zaëchi n'avait fas Encore su, au dépaft des dernières lettres de Bo- 
logie; Tt nouvelte de P'assassinat de M. Rossi et les événements de ‘Rome; 
om ignore entore Pattitude qu'il prendra, Le bruit se répand qu’il seratí dis 
posé à jouer le rôle de Windischgrätz ; mais il n'y a à cela aucun fondement 
„ solide ; du reste, on annonce qu'il a complétement rétablì l'ordre a Bologne. 

» Le corps diplomâtiiue n'a pas'endore recounu le nouveau ministère ; 
chaque ambassadeur a dû en néférér à-sa:eour, … _ :… ……… 

Faites bien comprendre à la France quelle estla position.de Rome; ce 
n'est pas-uu parti’politique, c'est un part d’assassins qui est au pouvoir ; 
ils de règnent que pt la lerreur du poigaard, On parle de républigne, et 
personne ne còrnprend encorg le gouvernement constitutionnel; ìl faut s’y 
reprendre à deux ou trois fois pour réunir assoz d'électeurs pour faire les 
élections. Sur 2,000 votante an en á 5Û présènts ; vons vóyez du reste par 
vous-même ce qui se passe à la chambre: … Ak 


» Nous avons une nouvelle fête ce soir 5 Mamianì est arrivé; c'est tonjours 
t'était pour Galletti, avant-hier 


Poceasionde quelques 
le pape, qui conimencent à se glis- 


le même peuple::Panem et circenses. Hier 
pourunaytrezileninvente, BED, 
» La plupart es membres du saeré-collége, après les menaees de' mort 
dirigées contre ex et sur l'ordre ezprès du saint-père, ont quitté Rome; ils. 
emportent une balle, dans laguelte Pie LX, prévoyant un deraier malheur, 
des dispense de toutes les formalités qui pourraient retarder le cho:x de son 
gucvesseût ; voilà où nous én sonrmes! Ee 
be vardi Eatabruschini n'a échappé que par miracle; son palais a 
été fouillë ef tous seûi ét son lit pereé de coùps de poïgnards, ° _ 
…_» Il est eertain aùjonrd'hoigut persbond n'a succombé sons les coups 
des Suiasps, vù n’àvait parlé de Ja mort de doux gardes eivigues que ‘pour 


ieriter.la population, il n'y a eu:de tué que Mgr. Palma. 

‚» M. V'abbé Rosariui n'a janiais aècepté lo-ministère ; c'était contre son 
‘€onsentement qae,san nom avait fignré sur la liste, il a été remplacé par 
Mgr; Murzarelli, dont Pacceptation n’êtonte personne,» : 

RE Naples, te 25 novembre. 

"Les êvénaments.de, Rome ant excité ici dans toutes. les classes 
ge la-sociétd- Ja-plas, profonde indignation, Il est, en effet, sans 
exemple qu'un crime:pogpil à gelui.dent.M. Rossi a éte victime 
ait été commis,sans- qu'un bras. se soit levé pour arrôter le meur” 
trier, une voix pour flètrir son action infâme. 
SA yaux de 1’ Ttalie entière, la population de Rome, pär sóù 


ee 








Kik: epuis B-jours, s'est rondte: eotnplice du crime de 
que Wenés, et.c'est uni taehe dont éllt.he: ae kwveraja- 
mais; $-assiógò dans lé:Ouirinel- per sort peupte sou- 
levé ! Ekeiii:un Borgia ‚ni un Jean XXII, ni seulement un 
Grégoire ESRes on Pie IX, lo póntife- qui a ouvert Ìa-voie aux | 


à Rome les mêmes hofpmes gui t'en chaasent peút-être aujour:, 
d'húis Ehtouré ip pmen „de son clergé: di voe di- 
man ‚ iladûcéder à la violence; mais em cédant ‚Ha 
autentent protesté devant les rèprêsentänts:de l'Europe contre 
‚Ja vialenee qui lui &fait faite, 
-_L'expóltion ou” Péiptigonnemient dû: Saint-Pôre sonlèvera 
tans nul doute le monidë”éatkoligüe, ef dannera gain de cause, 
dans opinion, à la puîssáne® qui interviëhdra pour le délivrer 
an Karcuêil lik, -Or, ici chacun”désigne la'France pour ce rôlè, 
„thacân s’attend-à voir la France républicaine prendre en main 
„Bettechúsdsainte. Beten en dee erat 
Lede dé Rignano, le collègue'le plusimportant de M. Rossi, 
Prhappéaat® menaces de: uvort, dont’ powreuivi-l'insureection 
Mictokiëtsèsest à Naples, ainsi que sept cardiithux, dontlt Lam- 


heus wa prgnve ansi. Ie vapdinal=yiceegam 





|à fort sans doute, au cabinèt de Londres, -et n'avoir pas douné 













|:eroit pas Favair jafaais vir. 


i Vordere et à la tranquillité pabliquz,iët èhague citoyen est de son côté obligé 

Ì de soufenirrén cela lès aatorités Let gouverneur est done- déterdié par là 
De Eh EEN Magek: : 5 : “at i éérits ou ses discor en verser Vord istant, ò 

idées;liböralesenidslie ‚ qui a proclaméf'amnistie eta rappelò | éérits ou seb discours, de renverser l'ordre existant, » 

| Galtioie a marchó contre la Hongrie, et que l'empereur, comp- 


‘teur, assure-l-on, d'une bylle dü akiat-pêre, convoquaat, en 
cas de mort, lesacröcollègd à Matte, af d'êlire san súcoes-’ 
‘geur; © See ee OE De a 
En ce qui touche les affaires de Îa Sicile, M‚ Terple, le nou- 
veau ministre d'Angleterre, est enfin arrivà à Civita- Vecchia ; 
attendu depuis six semaines, il sera ici dans deux jours. Paisse ce 
relard prolongè,ne pas servir les secrets desseins qne l'on prête, 
à 
la Sicile le temps et la force de se porter'à quelqne coup de iète 
subversif de la médiëtìon! - De Rn hs 
Depuis deux mois et demi, la qrestion est peridante; on n'à 
pas rencontré le même bon vanloir, fe même empressement, le 
même désir de coneiliatión d Londres qu'à Paris; aussi les es- 
prits mêfiants ex pliquent-ils ces leriteurs calculéés du gouver- 
tement britaunique par le secret espoïîf de voir Palerme perdre 
patience, tenter un nouvel effort, et se jeter alors dans les bras 
d'un protectorat étranger. a 
Les chambres napolitaines, coivoqnées pour le 30.novembre, 
sont de nouveau prorogéesau Ief fevrier. C'est une mesure as- 
surément regrettable an puint de vue’ constitutionnel, mais il 
faut s'eu applaudir dans l'intérêt de la tranquillité da pays. La 
chambre est composée d'homimnes violents dont quelques-uná 
sont en rapports directs avec les agitateurs du Nord, Sterbini, 
Guerrazgi et autres. PC, ee 
Aussi leroi a-t<il senti qa'en présence des récents évène- 


ménts da dehors,en‘re une chambre violente et audacieùse, d'une |, 


pait‚et une armée exaltée et réactionnaire de l'autre, ùne’col- 


lision était inuuinente; il a prévú,de plus, qu'à la suite d'une. 


Tutte dont l'issue ne serait pas plus douteuse qu'ellene l'a ólá 
au 15 mat, la'consfitution serait renversée par la faction mili- 
taire, et Naples livrée à l'oppression róactionnaire d'un parti 
victorieux. Ce'danger manifeste est ajourné au Ter fevrier. L'or- 
döifjiance de prorogation paraîtrà dans deux jours, prècèdée 
d'um expósë' des motifs. En ne 





NOUVELLES IMPORTANTES D' ALLEMAGNE. 

‚Nous venons de recevoir la nouvelle importante de 
Fabdication de l'empereur d*Autriche en faveur de son 
neveu, Parchiduc Francois Charles Joseph, qui a pris le 
nom de Frangois Joseph Ir, Sen 
Le roi de Prusse a dissous assemblée nationale et fait 
publier une nouvelle constitution, Les nouvelles cham- 

bres sónt convoquées à Berlin pour le 26 février. 
_ Le ministèêre prussien a été complété par M. van der 
Heydt, chargé du portefeuille. des travaux publics et du 
commerce, et par.le ‘sous-secrétaire d’état comte de Bu- 


étrangeres, 
_— La Correspondance Constitutionnelle annonce, avec re- 
gret , qië là plupart des dóplitês qui, après avoir paru à la der- 


low, chargé provisoirement du ministère des affaires. 


nìèik Séance de |'assembfèe nátionale à Brandenboarg, se sont 


retirös dans cette möine séance, s"étaient empressés d’aller re- 
cóvoir'lears indemnités: : 


— Le bureau que Vassemblée restée-ú. Berlin s'était donné 


le 12 novembre, avait publig. la convoegtien suivante : 


« En considération de cette eirconstanae quê-l'assemblée des députés | 
| réunis à Brandenbourg était sur le point de se trouver en nombre, un grand 


‚nombre de députés ont regardé comme un devoir de se rendre ici, afin de 


défendre également les droits du peuple. Les mêmes dèputês ne regardant. | 


pas comme obligatoire la convócatiod publìée par le ministèré'dans le Mo- 
niteur, ont exprimé ah présideritle désir qu'il invitât en conformité de 
réglement, les députés encore à Berlin à se trpuver à Brandenbourg samedi 
2 déceümbre, à 14 -henres du:matiu „ àla séance de l'assemblte nationale. 
Le président, cédant à ce désir, invite les députés à se réunir à ce temps à 
Rrandenbourg. … : : 5d REEL 
» Brandenbourg , ter 


décembre 1848. R 

‚p D'UNRUH, PHILIPS, PLOENNLES » 
Le Marning- Chronicle publie, sur l'afrêtê de | empereur 

d' Autriche; qui déclare Louis Kossuth. cúupable de haute-tra- 


hison, une lettre quiluia été adressée parle comte Batthyany;- 


elle est congue en ces termes : Toute personne sensèée verrd avec 
‚satisfaction les mesures énergiques prises enfin par le gouver-. 
‚nement autrichien pour le rétablissement de la liberte consti- 
‘tutionnelle dans ou pays tencha rn à une faction 
‘qui, sous le masq ue du liberdlisme, a comtnië de nornbreux actes 
‘de, tyrannie, de vjolenceet d; oppressian. …… - 
‚… _— M, Stiles, chargé d'affaires des: Etats-Unis 
rêfute dans une lettre: adréssöe:: &’-là“Gasette de Vienne: 
:le-bruit qui a couru dans la capitaleétgúï àtrouvé de. l'écho- 
‚jusque dans les colonnes dela Gazette d' Augsbourg et du Ga- 
‚lignani's Messenger, à savoir qu'áprès l'entrée des troupes 
‘autrichiennes dans la capitdle, il avait donnò asile chez lui à un 
cértàin dobteur ‘Schütte, M‚ Stiles dévlare que:ce: bruit: est-àn: 
‚mensonge; qa’ il-ne cendaît poiut le docteur Schütte et qe ft ne 


àe ij 


EE EN e 


Úmacoris, 26 Novexsns. — Un avis officiel, publió aujour- 
d'hgi, invite toutes les autorités etcommunes de la Gallicie.à. 


‚ veiller à. la: tranqaillisó publiqne, et menace dela mise en êtat. 
: desibge de tout-le pays, En voiei tes prineïpaut passages « 

‘all y aen Gallicie un grand nombite de gens dont les menées révolution- 
; naires’ sont dewénues uûië seeónde liatärë, ct dont lPimpudence va jüsqú'à 
sc révlterventve tes ordriés du'gonvertietiënt. Ei'présenee de ves imenées, | 


te-devoir sacré des autorités est de veiltèr avec la plas grandt préeaution a 


àinviter chacun à saisir ct livrérauw autorités quiconqúë tentera, pas ses 


ensen es 


Cet avis annonce, en outre, qu'uùbe.partiede l'armóe da la 


tant sur |'attachement, des-comiinünes delä Gafticie, À son au 


eten 


guste pefdonne, n'a pas hésite à âloigner iarmoa de la Gallicie, 


podr.dompier les rebelles.hongeuis, qui se sunt, rendus coupa- 


bles en vers Diea et:teut roi, On ajeute-dusuiteyedatme avertissen | 


ment, quele gónôral commandant Hammerstein, qui a mis eit 
êtat de siége la villë de Leibarg, est autorisé à agir de même 
peur toutes: les villes du roygnme. sd! 
—0n öerit de Milan, en date'du 23 novembre, que le feldinartd 
chal'éomte Raderzkya 'fâi} cölabrer un: sokvive funêbre Go. 
l'honneur de fen le lieutgnági-laldoiatghel, cümue Latour, din 
rómionie-à laquelle il,a,asaistà en; peréuane;et pour fagaelia PRA 
véunie:18,008: hortsmos-de-twouipest:: +; nnen one rnaed 
… ba-bunteibiitiot degnetteitpoige pét te Dildiiareokat contte 


Nart pr 


a 


à Vienne, Ni 


+ à Mars 


ef 


‘Radetzky àla Lombardie s'élève pour la villa, de, Milun à 32 
anilfioos de lireset pour les autres vètles dé la Lombardht à’ ié 


-|.millions,: La vitte de Milan’ a, dit-on ‚déjà páyé 7‘ initffons, 


Dans les villes, ‘Ta ‘eontribation sera, prinvijsaléurent‘rêjiartië 
entre les gentilsiommes-rebelles, qeet dht pläcëtout teur espoir, 
dans les nienées crinrinelles de Kossuíh. Par corséifnent, la 
masse dir peuplè ne sert, pas atteinte par cette niesnre. 

TRANSTLvanië: — M, le Capitaine de cavalerie de Kalehberg a 
emportê le 5 tiovemtfrée le camp des Szekles près de Radnoth: 


|; L'ennemi's'est énfini ag-delá dela March. Les de quï ont 


„pris part à cette affaire se composaient de deux escadroiusdurè- 
giment de chovau-legers archidue Ferdinand- Maxiuiitien, et-de 
deux compaguies du régiment d'infanteris Linange. Les forèes’ 
de l'ennemi s'élevaient à 4000 hommes. NE pe 

al (1299 séance de Passemblée natiónale de Franefort. 

M. Schmudt de-Losweuberg présente une motion par rapport à la eon-_ 
eenlration des troupes dans la province de Silésie. Cette motion est ren- 
voyée à la coinmission pour les relations du pouvoir central avec les élats . 

particuliers, Bedek de 

M. Beseler; rapporteur de la eommission pour la constitution, a la pa-” 
role pour présenter le résumé des débats sur la question des mádiatisations. 

L'assemblée passe ensuite au vote sur les différantes propositions. Celle de 
la majorité.de la commission, tendant à passer à l'ordre du jour sar tes 
différentes motions par rappoet à la médiatisation, est aduptée par 253 voix 

contre 199, L’assemblée adopte également unc motion de MM. Riesser ct 

consorts, ainsi congue: … NE EN SEN 5 

« Le pouvoir central est chargé d’interposer ses bons offices pour que la 
réunion des pétits états eutr’eux ou avec des états considérables ait liea par 
voie de conventions ave les gouverneinentsou les chambres, partout ‘où la ' 

: population se sera onvortement pranoueée en faveur de tettu snesure. » 
…_ L'assembláe ayant décidé que des $5 Zet 3, va leuc connetion;seraient 
‚discutés conjointement , 27 vrateurs sv soat fait inscrire sue ces deux $$ , 
dont nous réproduirons [e texte dans úotre narméro de dermis. La parole a 
êlé suceessivement accordée à MM, de Linde » Phalipps, Bass. Waitz ,: 
| Weissenborn et Schtezenberg. eb Dee 
„La clôture de la discussion avant été prononcée, M. Dahilinauu, en sa jaa- 


| lité de rapporteur, a présenté le résumé des débats. En-dehors des propo- 


sitions de la comnission, des amendesnents cin assez grand nombre avaient 
été proposés, Cependant l'assernblée s'est pronogëée avec nue très forte 
majorité pour l'adoplionde $$ 2 et 3 tels qu’ils ont été proposés par la' 
majorité de la commission. And ee 

… Lordre du jour pour demain est consacté à la deuxième lecture des 


*f droits fondameutaux. Des interpellations de MM. Rheinwald, Gold, cte…,- 


coneernaat les relations avec la Suisse, la Hongrie-et |’ Autriche, avaient 
été annoncées dans le coprant de la séance. M. le ministre.de Schmefling a 
déclaré voulóir y répondre dans la séance du 9 de ce mois. n 

— Ml. le baron de Menshengen, ministre plenipotentiaire de 
S. M. l'empereur d'Autriche pees là vilte-libro de Francfort, a 
été nomme plénipotentiaire d'Aútriche près le poavair vontgal, 
en remplacement de M. le chevalier de Bruck, nuwmé ministre 


du commerce en Autriche, _ kn he SE Demer LE 
—LaGatette des Postes publie dans sa partie officiele le proto- 

cole adressé lel5 du mois passò à Ratzebuurg au sujet du gouver- 
nement établi pour la"durée de larimistice dais le duché de, 
Lauenbourg et sanctionné par le vicaire de l'empireet le roi de 
Danemarck, duc de Lanenbourg. Ge gouvernement, se compos@, 

de MM. le comte ‘de Kielmansegge et les conseillers de jastice 


Walter et Hochstädt.. on en or 





















Nouvelles d'Amériquc. — 
Pär 1' America, artivä.à Liverpool, lundi aprês-midi; ou a des. 
nouvelles de New-Firk'du 23 etd! Halifax-du: 25 novensbre. 

L' Acadiaestarrivé le 19 à Boston, etlösGim Bite ed dans Fax … 
‚ … Les nouvelles politiques sout nen) vake hang latten- 
tion ayánt êlé absorbèe par l'électton dâ président. On estime 
la majorité.des whigs dans le nouveau parlêrhentà 28 voix, 
‘Le nouveau ministre de la république mexicaine est arrivé à 
la-Nouvdlie-Orléans. M. Cliffouds, ministre des Etats-Unis à 
Mexico était en route pour son puste. 5 van f 
mt Lés journaux de New-York annoncent que trois incendies 
qui unt éclaté presqre sirnaltanêment dans cette ville oût occa- 
sionné des dommages qui sont évaluós à plus: &'ün 1lillion de 
‚fràncs. HEt ee Ne, 
== Un journal de New -Orléans nous apprend qe te gouver- 
nementespagnol va établir un double sèrviee de bateau à va- 
‚peer entre la Havaneet New-Orléans d-usie port, et; d'autre part, 
entre la Havane,Portorioó ét Ëadizi: cette dernière lignessera dese 


servie pat-trois steamers de 1300 tonneaux. 





Nouvelles de Främo®,;--… De 
‘Ku comimencement de la sé urce de vader blée nativnale de 
‘France d'avant-hier, M. le prôsiderit dafúdseil a donde voun= 
 maissanteé à l'assembiée d’une nóuveliëdBpêche télégraphique 
; de laquelle il:résalte que le pape, PMP'de Rome avec'tinten- 
: tion de se rendrë en France,“ est: @ifde moment Gaëte, où iln 
êló rejoint pdrie roi ‘de Naptéë-ét par notre amibti8Sèdeur M. 


d"Harcourtië qui s'est. rendii á’Gäëte-sur le TenaAii' M. de Cur- 


E celtes est éfälèment parti'de Marseille pour se‘ Péhdred Giëte 


€t conférêf avec de sou vebaïn jontife, A 
A la site de ces nonweltes, le dópart des’ 


dtipes entbarquóes- 
Ale devenantinüdlë'’, ordre à étdfëhvöyò ce matin, par: 
Ô STN EE iet A det. ed EN AI S 
le tëteffaphe, de né forut: les faire patldc: NE 
_M£% presideit dû'conseil a terninË'en annongant à'l'assènt- 
blée qu’ aussitôt qe le gouvernesitëift auraît d'autres noäreles, 
U s'gmpressergit de les lui eo sgmuniquer. „a ale ot: 
Vaici comment s'est ex pirinê le chef du ponvoir exöcutil : en 
«Citoyens reprêsentgats, nous avon dejd an BaRDE: en 


Met BE ge x 
| iaforiner-que nensavipùs recu une depóché, (êlégraphiqne d'a, 
| prês:laqnelle le pape.avait quitte Kumedans da nuit du 24 au 
| se dsrigeaut. sur: Gaete. Gerte depdche ánaongalt aussi gas 
Tánanb était parti de Civita-Vegebisj-nyant ò bord nm 
| bessüdeur-à Rome, pour se reudteöfjalement a Gate: ei shidi. 
quaiten même temps, de la part de Pape, Vintention- dese ven- 
ätten Prante. Ei hank à don Pk agape 0e 
Wibe” compilêtement 







£: 

Heede vieris mettre 'agseifs nen: an Brant des 
chosès, Bij lui donnápf $pttieistance des nouvelfks ltórieures 
qiii noüs sonl parvenats: B NRS 
umde.rappelle à Vassaublëe, pour-due,lag 
bien, phêsente, que, des la. journós du 25718 
de réuntaa de Toubaitira-Marseille, AV: dré 
bögraphe. Ges ordprssbnt-parvenus gebapiswel à Marseille Ie, 2d 
skuterrdrit, danstdaprös tenidi;:O’ det letingue MW. de Gorcaltes ost 

joar Marseille ;. 














deunés parle té: 


“ des Faits li soit . 
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parti de Paris wiiee le 30, etnpus’e ins 
fófatód de ids äftiiëe pak je du ler decenititë: B 


te yv Á 
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eur la rente les forles hausses d'hier et d'aufoard'hui , auxquelles las vendenrs 
‚eur-mèêrnes ont contribué par leurs rachats forcés, 11 a été escompté 172,50) 
fe. de rentes 5 %. Largent est en ce moment trôs abondaut sur la place. Uit 
n'est point oooupé dé noaveltes politiques On n’avait pasde nonveltès du pape. 

Fonds. — Au comptaat, le5 X ouvert à 68 fr, est monté, sans réaction à 
€940; quelques róalisations f'ent fait retomber ensuite à 68-75 pour revenir 
à 69 90 èn hausse de 1-90 o. % sur hier. Le 3 % a fait 4£ fr, au plas bas, et 45 
au-plas haut; il ferme à 44-60, en hausse de 8% c. %. E'emprunt, ouvert à 
63 35, reste à68 95, en:hausse de 2-05 o; Les aations de la banque de France 
sont rergontóes de 50 f‚ à 1465. Ón a coté les actians de la Vieilfe-Montagne à 
2000, cetle des Hauts fourneanx-Monceauz & 1000, et celles de la caisse Bau- 
don de 225 à 215, 7 a dn 

À terme, comparativement aux cours de clôture d’hier, le 5 X est monté de 
| 26. 10e. à 69-10 ; le 3 % de We. à 44-60, et 'emprunt de f. 1-90 à 68-70. 

Fouds ctrangers, — IÌ y a hausse de 7,8 % sur le 5 %. Belge (1842) à 79 et de 
314 % sur le 53 (1840) , au môme cours. L'emprunt romain est remonté de 
2%a55; celui.da Piómont de fr‚ à 330 et le 3 % extérieur d'Bspagne de 1,2 4 
à 25 1,2. La rentede Naples à 78 et les lots d'Autriche à 300 , n’8nt pas varie. 

LONDRES , Maro: 5 Décumaae. — Lesfends anglais se raffermissent de 
plus êri plüs, les cours se sont encore améliorés aujourd'hui. Les consolidés 
fermés hier 871,2, 5/8 ont oaverts 87 5,8; 3,4 et restent 88 1,8 a 3 heures. 
8% réduits 861,8 à 3/8: 81/4 % 861,2, 34. Bons de ['échiquier 38 à 41 
Guin) et 41 à 44 (mars). Actions de la banspue: 188 1/2 à 190. 

Oa fait pen en fonds étrangers; mais les cours restent fermes, Russes 100 à 
101, Pérou 36 à 1,2, hollandais 2 1,2 % 47 1,2 7/8. 

AN VERS, Manonenr, Dicemsee. — 2 hieures, — Par suite de la hausse sur 
lesrentesà Paris tous tes fonds étaient récherchós. — Belges: 5 % 784,4 % 
faitetreste A; do 41,2% 72 1,8% A; do21,/2x%a été traits à 30 5/8 11,16 
et reste 39 3,4 % cours. — Fonds espagnals 5 % 9-3,8à 9 7,16 % fait et A; dito 
coupons ardoin6 % A; dito 3 % dette intér, 18 5,16 à 18 378 x fait, — Obliga 
“tions romaîns 56 1,2 % A et 54E, n . EE Kane 
234 hautes. — Fonds belges 3174 % 39 3y4-4 et P;do.5 X Detté espagnole 
la 1,2 xx eoers, peren OE A ent mn eet etn Er it et: ze 
1 BEHALEN, Manot, 5 Droemsne, — Les cours des fonds ante Rouwen haus. 
sé aujourd'hui. Les transactioris étaient fort considérables. La tendance est 
reste ferine. - ae 
VIENNE, Dimanods 3 Dícemsne. — Cô matin on a'appris la.nouvelles de- 
Pabdication de, l'empereuren faveur de son neveu. On ne sautait jager déjà 
maintenantde impression que cette nouvelle a praduitg. An oafé on a traité 


Ml. Thiers, U. Molé, U. de Montalémbert, Ml. de Broglie. Nous prenons ici 
un nom en dehors de l'assemblée, parce que vous nous en avez donné 
Vezemple. Voilà pour les hommes politiques. N En 
» Et piirmi fes illastrations militaires, nous avons le marécha! 'Bugeaud, 
le général Ehangärnier, les généraug Kalhière, Öadinot, Baragaay-d’Hil- 
lers; Le breton, Tartas, Eh bien !'ne somines-nous pas autorisés á eonclure: 
quele parti modéréest-avce nons? EA ate tl 
…p Ajontons que l'opinion esprimée par M. Thiers, dans la réunion de la, 
ruede Poitiers, a cu l’approbation de la presque unanimité de ses membres. 
Et, il faatquc le Siecle le sache, la réunion de la rue de Poitiers représente 
immense majorité du pays, »_ 


»sC'est le ler dcembrega'est arrivée à Marseille une depêche 
“de \'ambassadeup de Franceâ Naples, nous annougant l'arrivée, 
velfsctive du pape à Gaöte, Cette même dépêche nons informe: 
- qe notre ambassadeur à Rome l'y a rejuint súr fe Ténare, qae 

le rof de Naples êtait arrive également a Gaëte le ler décembre. 
_»Súr cettenouvelle, M‚ de Corcelleg ayant acquis unegertitnde, 
rffisante que le pape avait quitté les Etats-Romains'et était à 
‘Gréte, est parti desa personne sur un.des bateanx de la corres-, 
pondance du Levant, pour se-rendre anp; ês duypope àG te. 
» Le 2 au soir, M. de Corcelles grait dejà paati, et les tronpes,| 
embarquéêes étaient encore au mouillage, au port de Pomegue, 
en rade de Marseille, Ea 
» Aussitôt que legouverneiment à regn la nouvelle(c'est-à-dire 
avant-hier au soir) que le pape n'etait plus menace dans sa per- 
sonne, ila compris qué le départ des tronpes etait inatile, Da 
rêste, à la réception de cette nonvelle, ët por alter ar devant 
de tout matentendu, une dépôâche adressée à M. de Corcelles, à 
Toulon, te Ter décembre, lui disait que les nouvelles «encore in-” 
certaines lui tragaient cependant dejà une nonvelle ligne de 
conduite, ainsi qu'il l'a compris parfaitement lui-même. 

»Cette dépêche, par laquelle nous donnions l'ordre aux troupes: 
de ne pas partir, rendae cumplètement inutile par ce qui s'est. 
passé, n'a pu parvenir que ce matin seulement, Nous avons tout” 
lieu de penser qu'elle tronvera encore les tronpes an port. 

» Je ferai remarquer à l'assemblóe que des retards, qni ne se 
comprennent pus d'dberd, deviennent très intelligibles pour, 
ceux qui tiennent compte dè Ta saison. La puplart des dépêches’ 
ont mis trois jours pour passer; up grand aombresnême ont êté 
traduites dans le trajet. et transmises ainsi par la poste; quelques- 
nnes ont dû fiasser par Bayonne. ke 

» Le pape, parti de Rome dans la-nuit dn 24 au 25, est arrivé à 
Gaete dans la jonrnée du lendemáin, où ila été rejoint par le 
roi de Naples. Nous savrons anssi que M.d' Harcourt, qui est par- 








Nouvelles d'Angleterre. 

Lonpazs, 6 Novemsne. — Anjoerd' hui il y a eu conseil de ca- 
binet au Foreign-Office. Tous les ministres ont assisté à ce con= 
seil qui a dure deux heures et demie, nd 

1 ne paraît pas qrie legouvernement ait l'intention d'avancer’ 
l'époque ordinaire de l'ouverture de [a session. Il est probable 
qúe le parlement se réunira dans les premiers jours de février 
ou an plus tôt à la fiù de janvier, 

— Les lords comimissaires de Vamirauté viennent d'au- 
toriser Vòtablisscment d'une ligne de télégraphe élec- 
trique sous-marin entre Dublin et Holyhead, les deux points les 
plas rapprochös de fa côte d'Irlande et de l'Angleterre, M. 
Charles Blant, ingönieur civil, inventeur de ce système de tèlé- 
graphie, va mettre immêédiatement a main à cette belle entre-, 
prise, au moyen de laquelle il.suflira de quelques minutes paar, 
‘transmettre Îles depêches entre: Dublin et fa:capitale de VAtigte-! 
terre, le télégraphe sonsmari devant être mis en commmunicae, 
tion avec la ligne télegraphiqne da chemin de fer du nord- 
vuest. a De BANDEN 

— Le sous-secrêtaire d'état des colonies M. Hawes vient de, 
faire savoir d'une manière olficielle qne le goùvernement estsur, 
le point de conciure un arrangement avec la compagnie qui s'est, 


5 % met. d'abord 77 3/8. 78 et ensúite à 78 1,2, 3,4, 79, 1D 1y 1. 
Zep. BOURSE D'AMSTEKDAM DU Ö Öucamsar. 











tide Rome pour s'embarquer à Civita Veechia sar le Ténare, | formée pour tablir un service de steamers entre Singapore et TRT END 1 REL TEL ee 
avee lintésittoa d'aller à Ea prendre le pape pour l'amener Australie. Au moyen de cet arrangement cet important service Bd Bels volg neer Zet 8 Pres Our ke 
en France, conformément (nous devons le croîre) anx intentions | pourrait être mis immèdiatement én activite. ‚| Ditoenliqg.…3| Coup. Ardoin.| 6%, %)Lots Pol. 1.300 
que le pape avaìt manifestées, et qu'il a rejoìnt Sá Saintetéà | _— Üne fregate à vapeur de la marine militairedes Etats-Unis, | Ditodito..…4| 71}g {Passive | Dito dito.fl.500 123 
Gaëte, pe ie _ | le Saint-Laorent, vientd’arriver dans le pert de Southampton. ip Tan En zy reerde haaien 
» Neus savons aussi que M. de Corcellesest allé joindrele pape | _— Le butletin du choléra.pablié hier porte 27 houveanx cas | soo,-de-C. al Poreug.à L°. 3 23, Autr. Mét. "5 66 
à Gaete, et.que, parti le 2, il y est probablement arrivé le 4. et 20 décès. Londres et ses faubourgs ne figurent dans ce relevé | Lac-de Harl. 5 Ditodito.….4| 248 [Dito 2}: 342 
» Nous n'avons pas d'autres nouvelles ; aussitôt que le gonver- | que pour 6 nouveaur cas et 5 décòs. ate nd C:defrduR.41| 765 Beint, à1Conto Dito ernaar Â 
nement en aura reqt,il s'empri de les: i ì l'as- — L'un des membres les plus éminents du corps. médical de | Ch- de fer Holl.) __… fOsrusse Hope.5f 98} Brés ib, 76} 
eCPC COGAS AAD ome te vande eea ber el an ene Dito... 44 Ditoditv.5| 98% [Dito 1843.……..5 
semblóe. » Hsen Londres, le D"-Coöper, prèsident dù collége des médecins, vient | gelgiaue… 4Ì Certific.dito.5| IN. Mezio.eb! 19 
Un be 4 de mourir à sä róésidence'de Shepperton, à la suite d'une longue ‘pekothech. 1E 374,4 SDitodito……..4}| 78 tot |Peru...…6 235 
Panis, 5 nicrannz, — La Gazette de France donne en post- | maladie. Le D Cooper est auteur de plusieurs ouvrages trèsesti- | Esp.Ard.8515f 9% Bill Stieglitz.4 78" (Grenade…t| 
scriplumn les deux nouvelles suivantes, dont nous lui laissons la | mes sur ta-mèdecine et fachirurgie.- Ee ak Ditode510L5f 9  Cert, k'Hamb.5 Venez 2} 
Dito Piée, c.5| 98 Hfnso.an gr-l. 6 


responsabilité : ed -— L'escadre de l'amiral Napier est foujo is retenne à-Ports- 
mouth par.les vents contraires; il ya plas de 10 jours qüe cette 


escadre a regn son ordre de départ. 


BOUASE DB ROTTERDAM Du 6 DicCHMBRE. 
n in eeen & . el 


« Nous appreuons à l'instant deux nouvelles de-la plus ‘hante gravité:- EREN baars bed cht png EN 
Pars-Bas.—Detteactiv. 2} X 47 [Esr. — Ard. int‚.L 5105. 0/g 


» Le pape ne s'est pas embarquêé sur le Tenare et ne vient pas en France; 


ee arden RAS B — G'est demain que s'onvre.à Londres l'exposition annuelle EEE en dito 7 ‚® ze Rossis. Pla ng rt » 
» Charles-Albert, ro’ du Piëmont, est mort empolsonné. Nous n’avons pas bestiaux et instruments d'acricult dirigèe var ubd tto dito » : Slieyhtz, „ 
d'antres détails aur el erime épouvantable : » de hese E vumenis € ogmen kuse OIgee neede club de Esr. — Ard, del, 170.,5 pv 94 IAUTRICHE.—Certi. Mét. 2! » 


Smithfield. Tout annonce que cette expositiun sera des plus 
brillantes ; le prince Albert doit y envoyer plusieurs spécimens 
de grus et de menu bôtail élevés dans les fermes dont il est pro- 
prietaire. 3 N in 

… Hier, un triste accident-est arrivé aux travaux de jonction 
du chemin de fer de Birmingham avec les docks'des Indes- 
Orientales et Occidentales. Trois des arches d'un viadue qué l'on 
constrnit en cet endroit, sesont éorouléds, et deux outfiers qui 


— Les nouvelles arrivóes ce matin par Marseilleet par la voie 
de laSuisse, ne confirment pasle bruit de l'empoisontement du 
roï Charles-Áibert, annöncé par la Gazette dè France. 

— Nousavans tout lieu de croire qu’ unedépêche très pressan- 
teest arrivée de Turin puur sävoir quelle serait l'attitude da ca- 
binct frangais dans le cas aù les Autrichiens, sans attaquer Bolo- 
gue,.s apanceraient.du côté de Romie par la raute da Faenza, 








“BOURSE DE PARÉS'DU 5 DECAMBRE. 
3p.e aveompt| 4460 (Bels.3p.1838|"  _ [cnruissng ren. 
» ‘fincour,) 4460 | '» 24 1845) Páris St-Germ, 
Emprunt 1847| 68 95 [Sociáté génér. jPar. Vers.r. dr.| 110 
“stfincour.|. 68 60 [Esp, dette act, » erg 105 - 
Sp.o.ancompt{ 68 0 | a. diffórde...|. » Qrldans..l 645, 
» fincour.| 69 10 |'» nonvâ pl. %: Beomel Vs 
Banqg.de Franest465-: … + tege 3 et Rord sf 355 








Be 


ak fing le vb les Etats duquel lesaint-père répandaient du sable sous une. de tes arches ont été écrasés par Gebr. den „9 else & 8 eha kid 
a chercheson premier asile, gen la chute des decombres. Deux chevaux ont aussi été éerasés. |» 5p.1842| 19 | Zinc, Vieille st, 


…_… Ml. Thoré, contre lequel ane instruction avait été com- 
men oöe, est arbivé à Paris vênant de Londres. La chambre des 
mises en-accusation dela cour d'appel de Paris a déclaré n'y 
avoir Heu à suivre contre tui. 

„ — Ïlvient de paraitre une déclaration signée ainsi: Legéné- 
ral Jérôme Bonaparte, Napoléon Bonaparte, Napoléon-Pierre 
Bonaparte. Ellea pour but de prêvenir toute confusion du suf- 
frage lorsdel'électiou du 10 décembre, entre eux et leur cou- 
sin, le prince Napoléon Louis-Bonaparte. — 


Un troisième ouvrier a été très dangereusement blessé. 
‚ — On écrit de Dablin que la plapart des personnes qui avaient. 
été arrêtées à l'epaque de l'agitation des mois de juillet et. 
d'août, ont été remises en liberte ces jours derniers. ne 
— Îlest question de créer un houveau service de steamërs: 
entre Ì’ Angleterre el. I'Amèêrique. Cette nouvelle ligne unirait 
Liverpovl et Qaebec et Liverpool et Montreal. 
"… Le second fils de sir. Robert Peel se met sur les rangs pour 
la reprósentatiun -de Leominter à la chambre des communes, 


» 44 1844 °*' » Gr, Bontag: 1975 
BOURSE DB LONDAES DU 5 DÉCEMBRE. 


Cons. Compt….l373, 88: |Péruviens.…….:36,38 [Dito diffórde.. 
Deen liquidat, 3p. e: porto. Dito passive. 








Dn ‚9,3 
Belg e5.…‚. 70, 72 5 áp. CG. de 1834, 24:, 264 Mexique a die 3 
HollandeAp c.|72,74 _ [Brésiliens…… 73,75 _ [Russie….….! 99101 
Dito 24 p.c.147,48 _ [Dettesct;esp.5!114, 12 [Colombie wr 
_ [Dito-Sp. Cena 24E, 25: [Danois oe 


BOURSE DAN VERS DU 6 pioRMmBRE.. 


‚101 
62, 65 


Brio. C. de la 


















Un onele et un cousin du génèral Cavaignac ont fait unedé- | devenue vacante par-la noinination du titulaire an gouverne- B. 2 br 5 5 bp bep art 
claration semblabte, dansl'intérêt de leur parent... | ment d'une colonie. Son concurrent est sir Lytton Bulwer, ex- cor dea ee Lo/2 E.1389| ats hengd ee 
— D' après des renseignements pris â nnesoarce certáine l'as- | ninistre d'Angleterre à Madrid; dr Dg | eR..2l88e,8 [Dito def500.l | Ams.l. bssl 

sassin de M. Rossi est an N.tpolitain nommé Bietta Moichini. Il | Emprunt, . à _ {Por. Ledef300 354 _ 'A'Ditodenour.5l 





,,habité pendant plusieurs aunées Paris, où, il vivait d’ nne ma- Dito. . ... 4 ie. Dits de f500. 265 AfPgusse. Dito |. 





nière plan qepreuaie. La, quite ooie vie au mois do mai | ____ Leonhart 
dernier, ed ‘Monsieur S. N. DENTZ „ Dentisté.de' LL. MM. le Roi et la Reine, de | Pitotê42..5} - _ |Dito: Erar Ronárm:51:5êg, 4 ' 


—=Nousapprenons que, par ordre du ministre de l'instruction 
publique, le portrait de M, Rossi vaêtre placé dans une des salles 
de \'écolde droit de Paris, où il a professó pendant plusieurs 
annees 3%la plus grande distinction … de Mn % Slianed 09 

USÈprenons que Louis-Napoléon Bonaparte.a écrit à 
son cuusiù Clio Bosapapte, à Rome, pour tui exprimer un 
blâme furiel Aihgnjet de. Ip conduiteqn'ilatenue pendant les 


LL. AA. RR. le Prince d'Orange et le Prince Fredérie des Pays-Bas, arrivera î 
le 9 dans la résidence pour y séjourger jusqu'au 19 de ce mois, Il descendra 
al'Hôtel du Maréchal de Turenne. . (260) 


He libraire W. P. vaN STOEKOM » demenrant à La Haye, Buitenhof „ 


1 ee E 
Hor. Deact.23| Esr. Ep. 183451 9,9, ”,P|-- - 
SOURSB DE PRANCFORT Du 5 vúcimsnnm, 


Métaliques. 51692 Métallig. 21/2 361 à 2 piêd 
ie "alst soep Banque tso Lidl ol 


piË lens | 
: é 
knn |Emp13344500|1192,1204 Pr krk 


u ot :BOGRSE DD BERLIN. PU 5 DÉCEMBRE. 
Empr. vel. . 5 995 « AjCh, Aix à.Maest 










































5 ed jk 5, A 1e (Hollande 21 : 
derniers è venen dont gette ville a étólethéâtre. …. _ lettrs K‚ ne 98, vendra publiquement, le landi 11 décembre prochain. Obligat..31/2!80% „ A{ObldelaS, CM}: LotsdePol500 z04, £ se 
— Une pièce noe, intitulée : la Propridté, c'est le pal, fait, f et jonrs #uivants, une collectior considérable px Lrvazs rares et précieuz | Russ.(Roths.).|1028, 4 AlBanquedePrus{91$,92} | Dito 300,96} 
beaucoup de bruit à Bigis, en ce moment. La commissiag,des | de Théologie, Histoire, Jurisprudence, Droit politique, Economie |.DitoStieg!. 4} REE Me, Ie - 
théâtres, oagsultée sur dëpoint de savoir si le gouverneinentiggait | politigue, Philosophie, Morale, Beaux-Arts, Littérature et poésie; |, _ CHANGES D'ANVERS DU 6 D5csmEam; CT 
aanpast matortse, jn Á tegen ikneas a aitsuden lasqe- ainsi qu’ane collection d'Arras, CARTES, AUTOGRAPHES, .TABLEAUX » | Amalerdau ot.8 pi av.a, 2m, onee {Fraactort oì, „2105  P- 
prèsentatignsde ce vaudeflle; et, an cas denógative, s'ilstin= D&ssINS, RECUEILS DE GRAVURES DÉTAGHEES; Portraits , ele. ; provenant ra a eee: 255053} Ba. el 


en partie de la steression de M. Ie bävon S, Dedel. envoyé des: Pays-Bas à / 
Londres ; de M. D.W. A. Patyn, chegalier de l'ordre du Lion-Néerlandais |; 2/u- « «…. _… {Hambourg ‚ct. 1853 
et membre du conseil de la ville-de La Haye; €t de W.J. G, Meesman, „ _|;Pariscourt st xav.l 2fm. En 
‚On. peut se procarer le Cataloguë. de la vente chez le libraire Van f, CHANGES DE BERLIN DU 5 DÉCEMBRE. 
ea Den Tse) Á 


venait de demander à |’ asserkùhg nationale un decret conteis 
des dispositiensrèpressives, a répondu sur la première question: 
- nêgativemsent, et affirinativement aus Îa seconde. 


__[Escompte. „4% 


CREA be sn te 
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Stockum, prix 25 cents. 

















L'artiele suivant du: Constitutionne? das a paru avoir de eig EE Amst. ours, (1435, & AfHanib, Zm.l5Ds, £.” [Vienna 2: 
Njutbebts: COTE ete Ef ame HRE Fe RATTERNNG At Bitar | eed „Al londres Je s3,g |Prancf 
Tegous eroyons qne des modérês sincbres ne peuvent appuyér la candi- E ONDS P UBLIGS Er BULLELINS DE BOURSE. a ; Hahmib. court. 1504, E51 Paris de sit x scheit 


AMSTERDAM , Mencaznr, 6 Didine. — Le téndance en fonds hollan- | eet 
dais était aujourd'hui uw peu plus fitorable qu'hier, sans qiae les affaires’ |- Amaterd.court l0l2 Pf Harab, cou 
aient cependant étá fort animges, «, . he Ee eeeh Jk /mt004, GAL 4 

En fonds espagnols les transactions étaient asses activesen ardoins,bien | Berlin court…/1054 * A t‚l1j OP 

fm CAT Ae fart Al 


qu’ils n’aient pu se soutenir à leur cours d'hier. | | „RE; 
To MAR ThdOMAPID "Tk 


Les russes et les autrichiens n'orit pas varië. Les portugäis un peu plus re- 
„rt ROURSE D/AMSTERDAM, zator” nACHMs 


cherchés: Les péruviens'étaient de nonveau'fort deghandés en hausse. On pré- 
tend que par le panuebot des Indes-Ozientales la touvellg.a ‘été: régue quote | 
goavernement de Pérou avaitfuit des. „progositions pour un arcángemeat de la | 
COORSDE C1ÓTURBASEEORES.  ° 
__Pars-Bag, —, Dette 'actige, vere eers 20/0 4 
EN Dito OMO en ame „3, > 


h zé p „Rito. dito NNI emee ek 


« datgite de M. le général Cavaignac, sans eomndettre ùne dangereuse erreur; 
"Mais Bé ú’avoos pas l'inconveriance de dire que ce sont de faux modérés, 
parce Rs ne sont pas de notre avis. EL n'est-ce‘pas) laceusation que le 
- Miele stesttjèrrais de nous adresser, en nons disant. que notre modération 
était feite &Nous serions en droit de laì répandre qu'elle est ‚moins feinte 
uelasienne. …. EE A: ed 
» Longtempaanant le 24 févriâc, et même depuis, mous avons:cpmbattu 
pour ape même opinion, Buus ce désaccord sur les noms. quidu Siècle ou 
de nous pouvait être accusé aveb plusde vraisemblance de l'abandonner ? 
Car enfin, nne opinion politique a toujoufs passé'pour être bù'sónt ste chefs 
les plus illnstres. pas es Ne 
_»'Voas citez les-noms honcrables de quêlqaes hommes modésés sij sont 


Mais êtés-vous bien sârsqne plusieurs. de geut-dout: vouktinvo- 


mieke, nee, 
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Cette, A : 5 
„ROTTERBAM, Mescago, Ô Dicaunag. — Les fonds hollandais en hausse 
avec quelques affaires daris Tes intégrates et le 4 %. Les fonds étrangers êtaient | 
également plus voulus, c'était surtout le cas des coupons d'ardoins quì étaient | -… : 
fort.dgmandés. U ee 


46 Veri en ee dd Zn at Eg : id A 
‚PARIS , Maupi 5 DÉcempas, — Nous avons engore à signaler une, hausse 
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qá Paùtaritó-ne:se tienuentgag, encore ‘anjourd'bei;: dans une neutra- rds in N vons encore à si \ muss, Esracre _ Ardoins de L5i0..... Eon 

le 7 No k roù An  Impórtante , sur Îles fonds publics et súr la pl t desantres valeurs) | a , Dito ì 3 se ä Zi. ns 
edn 9 ks ” n?aváns ĳ EN pomp hae ad ens ear ez rp Comme bier, te haukid daùjeardrhui parattn'avoli Bate pd idee posi bebat. 5 aa ies ier Ae Dito intér hae ey re, ; Ed je 1/4 ee K 
bevat rade on vont id … Bekele Start habakael- | sion del place: Il pa déjà quelques jours ‚ on staltöndait génératement-à ta] … :- Russis >: Eroprunt Hope 17096 1818, … Mp: EE 


bourse à une forte hansse après l'éleotion, dn président. de lesépohliqne. Ce 
mouverient est arrivé plutôt qu’on ne Vattendait „et Jes fprts escompiep aux- 


eMNigezous M. Odileri Barrot, à qui vous attribueá, par pa- 
uels ne's'atfendaïent pas aon plustés vêrideùrs b'äbEouvert , ont déterminé 


Mi: Evt te garde pas. Nous avous MW, Odston Barrot, 
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